
m 
et 

tassai 
ridical-socialiste du 

radicaux socialistes 
IV>mes et d'Audeux, 

* i corps, r e g e 6<"T\iisre bjessur* produite 
i 

» L E N Q U E T E 
Aussitôt inf'i' ••' venoit de se 

M 

lontferrand, 
y. Arnatbey, Ve-

jlog^e, Varre-le-Grand. 

in radical* M radicale-socialiste 
voté j l'unanimité l'ordre du 

tion radicale et radicale-socia-
'"•nr-m attachée au pro-

•nement résolue à faire respee-
le et l'unité 'lu Parti, exori-rve 

confiance au ministère 

Dans la Région 
A. L I L L E 

* la minière 
de TtierooetCie 

Un dangereux individu s'exer
çait au tir en p eine rue 

Unpassantrarreta.il portait sur 
lui tout un attirail de bandit. 
Quels étaient ses projets ? 

Une a . L :..Kre a été opé-

bic pas .louletix 
uUS I S 

, qui se 

qtWlcs c irconstances • AU' 

ment douloureuse. <inns 
mt de la Comtesse : elle y a 

• m plus beau triomphe depuis son ar-

tski Fcitlinjrer et Dclijrny réus
sirent i animer de leur élégance les deux ure-

M. Putzani a chanté d- sa voix jolie et fa
cile, avec tout -son ce rôle trfes 
svmpathiquc de l'amoureux Férédia 
«iture élevée ne l'a jamais gêné, et rarement 
il obtint un succès aussi complet. 

M. Laatéri. en Del ar»;ste consciencieuse 
l'i'-néreuse, sans 

vec uce compote aut>-
te remarquable. M Raynau'x 

.-s le charme de sa iolie voix, 
II. Gorius a présen:-' un Docteur bien chan 
tant et plein de bonhomie souriante, tandis. 
oue MM. Prévost et Bruvelle silhouettaient 
fort adroitement Le Général et De Verneuil. 

Les chceùrs étaient bien disciplinés, et l'or- * 
ehestre a magnifiquement nuancé l'oeuvre, 
d'Albert Dupuis ; il a suivi avec une belle fer- S 
veur la direction M expressive, si persuasive, ! 

P, 

tremez 
vaut le 
cri .'in t 

Des coups de feu 
Hier soir, mercredi , ver» 5 heures et de-

habitants de la tranquille m e du 
nt Sauveur , er>tenda :-nt le bruit de 

'TiiiDs de feu tirés en lace de leurs Jemcu-

M. ALBERT DUPUIS 

l ' i i ' - i i ir-i d'e*itre eux imaaa i l l l connaîtra 
- l lade et *e mirent MÎT 

il porte. 
. faisant face au 

re de rétabl i s sement bospéta-
k ;b de re-

-ootre ce inur. Enrayée ces g e n s 

\sa passant témoin de cette scène, 
M M m o n d Jax. 38 an», démoSaseur, de-

• I !le|l .*runes, rue Jean-Bart , là, 
m ta m m i i g a i i muni sur te tireur et 

v désarma. P u » ,il lui mit H m w i au col-
• conduisit directement au poste «le 

' i-roôd>jggiiient, proenc du * o u 
de Kl scène . 

Un homme bien armé 
r^nduit devant M. Videt, œrmnkBaa*» 6» 

dn fut fouillé. 
. "s de son revolver, il avait dans les 

le 6**,»aHnTi<'nts c inquante cartuu-
-, dearx fsarruets, on marteau neuf et 

•au à crun d'arrêt neuf ôgalmi^r.t. 
On" îrotrVa encore dan» la poche droi'e 

\ o s t o n une demi-lrvre do poivre en 
(joudr* e t dans la poche gauche des lunet-

utoxnobiUete et un portemoonaie . 
-1 identité, cet homme 

i;t d'autres papiers sur lui que des 
r a s de journaux portant des annim-

- rées par des marchande de bijoux 
achat et vente) , parisiens, d*^.**.™™: 

mer Kléber Lepers . né à C m x . le 18 février 
IKS. sans profession, demeurant a Roubaix. 

Des projets cachés 
Il SDOSXalt (iarremcftt que le dit KJcber 

1 m m e s t un gaillard nui » apprêtait " " } 
M i i S S n S i t * commettre « vol écodé 
d'une ûftwseion et peut-être d un assass i 
nat P o i w pour aveugler , marteau pour a s 
-ommer . revolver et cartouches pour ef-
irawer «t tuer tes aéneurs , couteau povr 
.ot ioer les courroies d u n e sacoche par exera 
„le . laraes lunette» poar masquer le» traits 
7*TraSUwuf. tout c e qui était en poseea-
rion de Lepers permet de croire qu il «an-
sratait à tsârc un coup à le Théron, 

M Vldet oui l'interrogea n ir -es ,ro;Hs 
n« M l n e n tirer de lui, s inon que des hia-

FUîracadabranlee. 
Il n'expJigua pas la présence dans tr* pc-

r l i e s de s cartoiichee. du couteau, du roÀ-re, 
«les lunettes et des découpures Ae ,o"ninux. 

Pour le revolver et lr- marteau, il i>réten-
<lit cm'il avait l'intention d'aller engager 
ree objets au Mont-de-Piétô pour M irocu-
rer auetaue argant. 

• rour cela, dit-H encore, qu'il déchar-
oeaJt son revolver de la façon que l'on sait, 
linns le rue du Bois Saint-Sauveur. 

Dans son portemonnaie ne contenant oue 
1) 75 centimes, Lcpers avait placé n e N-gue 
en or. Ccmment A'sl-U procuré ce Wjou * 

Il n'a pas voulu non plus s ' e s p h p j ' r >*• 
ment sur ce détail. 

bref, tout est mystérieux dans les allures 
personnage qui après t-mt, pr Lirait 

hien appartenir de loin • u de prie a 'o ecom 
brnaieon » Théron, KélieaU et Q e . 

Kclairer sa situation, r cet ce que va s aâ-
1 i.'ber a taire la Justice. — L. L.-M. 

si fraternelle s) je puis dire, de son chef M 
lulien Dupuis ; le prélude sentimental du 
troisième acte a été bissé. 

La mise en scène avait été faite avec une 
certaine recherche, et il faut en féliciter M. 

I Audra, le symp unique régisseur jrénéral : et 
les décors adroitement combinés par i l . Piat, 
chef machiniste. 

Et l'on a fait au jeune maître Albert Hupuis 
| une série de kxurues ovations : traîné en 

scène après l« deuxième, puis encore après 
le quatrième tableau, il a reçu des artistes, 
des musiciens de l'orchestre, des abonnés et 
de tout le public emballé, des fleurs, des 
palmes, et des acclamations interminable* 
Depuis longtemps m u s n'avions assiste i c i 
à un tel débordement d'enthousiasme 

F C. 

Appert, rximmisnaire u> police, 
son enquAle. Il consigna à sa 

i ^ der-
'tiné son t im-

et qu'a 
avail immé"lin' 

res «m-
riiliagni*' des Irani'n 

se trouvaient sur 1« piale-forme avant du 
Ose Uimponiîei!i-, confirmèrent oetti' déeJara 
fc"n. 

'otieurs du service nw-
MM, r/t-inard n m a g e l , 

demeurant rue des Trois Ponts, cl 
«•'altmpez. 38 a n s , . demeurant rue 

. itendus par le 
il, aft innèrent le contraire. M. Wa-

i Eneher. en apero» 
t r a m w a y \r\-a. Ice bras en l'air en 
Au socours ! » 

la «utte de ces témoignages contraeHc 
tcxres, M. Appert a décidé de mettre provi 
•oirement le wattmnn en état d'nrresiaHon. 
Si IVnqtiélp aboutit A la preuve que Ver 
eruy.osip n'a pas actionné le timbre avertis 
saur .il sera poursuivi pour homicide invo
lontaire. 

LA VICTIME 
Mme Eucher, l'infortunée vieWr» de f* 

lamentable aeeid'Tit e s l la mère de M. Eu 
<;lv»r. stéryiaraohe du Conseil mtrniciapl. 

Elle aval! «•é'ébre s e s nocea d'or il y a 
<JO"lriU'-s années . 

AJout'ins que le dramatique événement 
«.•ne- nous venons de relater a provoqué en 
vi l le une intense émotion. 

LE W A T T M A N REMIS EN LIBERTE 
Assez tard dans la soirée, M. L o n g Ver-

Ctxiysse a été remis en liberté sur l'Ordre 
d s M. Appert, commissa ire de police, 

II a été s implement pr«5 de e e tenir à la 
dispos i t ion du magUtrat . 

LES VOLEURS SONT OU PAYS 

ti—us, dont T P , ) " Il 
il i nilIlHux fiihri'-irit 

* M 1 *" V Père. M- P n u l 

?lf>-i néuli-i* ,io nom»«-ense= 
«ei pour ne voler quts celle 

herehea. 
qult a l u s ia eonvtet'on que 
aient <tq pnvs et orienta ses 

- [ .nero i i r t - \Va ' ' - rg i 1 : 'S , 8 7 | 
imf ro :•'. .'ti 

Le cam^rii 
d'une bijon'erie à Lens 

Une arrestation à Roubaix 
N o u e avons relaté dans tous ses détai ls 

l ' audac i eux exploit commis d a n s la nuit d j 
86 a n 2? courant , chez M. Mi.nchaît . W-
joutie r, rue Berthelct, a l e n s . 

Le» hardis malfaiteurs opérèrent ta en 
« pro fe s s ionne l s » et leur butin fut d''3n«'i-
ron M 1.000 francs de bijoux. 

H i e r samedi , à la suite de l'enquête n e -
née sou- cette affaire par M. Lisparl -Ue. 
c o m m i s s a i r e de la Brigade mobile, t'ag'tit 

• bj Doutrel igne a arrête a R o u o n x , 
rue de» Longues Haies. 197, le tommé li i\ 
M a r c h a n d , dit y Jean le Déserteur », ».t 
« Le Bruxe l l o i s ». dont nous avons u i j à 
parlé dlimr.nche dernier-

11 "• ' . la nr l iade M-«11* 
et. mar ,,. t j w r e t j>,,K 

Uefehvr^ 'rrlvalent A r.nii'lrv 
f,es rtoii, lors bien que leur enquête soif ren 

due rt'ffi île par le minime d in^lre* suivent 
actuellement un . nèrent-II». don 
ncra un résultat 

A Ecourt-Saint-Slaentin 

Grave accident de voiture 
Un très «-rave accident de vottnre s'est pr> 

duit mercredi vers une heure de raprès-midi 
à F.court Ssint-Ouentin. 

M AmMée Planque, cultivateur, revenait 
de Paluel et passait devant la fabrique ""ode-
frov avec «on équipaire, lor«eiue T cheval fit 
un brusque écart et le projeta par terre. 

Le chariot passa sur 'a poitrine de M. Plan-
an* qui fut relevé inanimé par des témoins de 
cette scène rapide. 

On tra-isqorta le malheur™» rhei le dorteur 
Tellier qu; constata que le cultivateur avait 
sent cotes brisées. L'état de M. Planque ins
pire les plus vives inquiétudes. 

A Annay-sous-Lens 

Une mort suspecte 
NŒUVRES 

Une Première à Lille 
• L* Château de la Bretêchs » 

obtient an gros succès 
D e . acclamat.on» enthousiastes ont « " e i l l i 

'.ruvre nouvelle dn maître Albert }**>>*£)* 
"ib l* . composé sur-out de • " " ï ' ? » ; * » . ^ 
, u é s et damateurs éclairés, a * « J ^ J E 
è m n y n t par ce ursme réaliste, par cette belle 

' >e • les auditeurs en ont 
ils en ont pénétré toute partition si exprès-

" * W B " e znaaTee'(!es»-D-Md'aTir;u;s- p.mr 
autrement t cette musique ohaMs 

pittoresque et colorée 

A R o u b a i x 

Es'-ce ira voleur interna*ional ? 
La, POLICE DE ROUBAIX A TAIT HIER 

UNE CAPTURE A LAQUELLE ON AT
TACHE U N E GRANDE IMPORTANCE 

Le service de la Sûreté de Roubaix a ar
rêté hier au r u m é r o 5 de la rue de I'AJTIU OÙ 
il halelant en 'ogement, un sieur Juksj-cUitir 

•pe, né à Paris en 1800, ee disant 
vovageur de outra 

été oiiérte en vertu 
n dale du i août lulO 

par M. Kozo, juge dindlrucUon à 
Bélhune. . . . 

PhJippe es l inculpé de coups et blessu
res volontaires. 11 a (ait récemment un sé
jour en Angleterre et il a habtié MarsetUa 
où on le soupçonne de s'être livré à la traite 
dc-s blanches. 

En outre on a trouvé sur lut, au moment 
talion, des j e u i de cariée tru-

E I L E EST DUE A D E * 
A B 0 4 T I V E S 

Nous avons dit hier qu'^ la suite du décès 
d'une dame H..., survenue d>n« ries onndi-

• Vie peu mystérieuses , le parquet 
do rtét»"ino avnil connnis un médecin K'gi«-
te u".\ fins d'atr'opsic du ea<Uivre. 

OMt.' i[>éralion a été pratiquée; hv> 
par M :<> docteur Qu ultat en 

; plus concluant*. | . P praticien at 
t r b n e >n effet h de/i mancenvres ahrrt'ves 
la mor de Maria Copin, '̂ 8 ane, femme 
I lous ia iv . 

C'i>st ionc d'une affaire d'avortement qu'il 
j s'agit, mais iusqu'à pré«ent il est encore im-

nossih''- de dire où, comment et par qui on1 

""•té pra'iipié»<s lee roanee-ivr^s qui ont ame
né la mort de Mine l ' jns ianx. 

L "nq'iéte, a lnr;jpii«> s'e«t l'vré K> briga
dier nniilrt, de l.ens. a seulement permùt 
d'établir avec ,réci«ion. les i in nnxillTWI 
qui ont entouré la mort de la victime. 

UNE MORT FOUDROYANTE 
Londi matin, Mme Houstaux s'était tex-ée 

, vers • heures et demie, en même temps que 
Condu U au poste central de police, et 'il- son mari, pour préparer lee a'faire» de ee 

terrogé i i a r I . Lispariette. Jean M a r c h i u d j dernier qui se renduit à la mfhe. 
a nié touW part ic ipat ion à l'affaire 6 e j A peine levée, Mme Housia ix se platenit i 
L e "*- „ . . . i d'une violente douleur dans le cote. Mai; 

On sait pourtant que le n o m m é Julien j comme la douleur «enb'.ait se calmer, son 
Bayart , a r r ê t é à Wdttreloe. I* H courant . | m n r i r , n , . i l t a „ u-nvaiL 

Vers 11 heures, Mme Hoozhwx se rendait 

r. » 
f l L'ô. - - I 

:: ;,.. .,.) . M 
i.t-.'r fr r, — \ i 

• s ::n7-.' !r 
' l/ettfl, I.67S1T. .\'>y-;ioR 0 rfia .Jl, 

I « « fr. iB. — Ostricotirl '•ni, . :.. i . t i.".'* 
CHtrifltiurl ( n u n é m 5 . MU fr. — 

1.510 lr. 50. — Pmv n, 8*2 T S0. 
VrtM», !>iifl fr 75. — Ponf à-

i'.x\ fr. 50. - Phnlempio, :ar fr. r». 
— Qniérv-la Molle. 57 fr. 75. — H eivrov-

i, !i30 fr. '.T.. _ n mlv ri i / \ 
I KW fr ?.-, - gains-oB-nohelie, i . r m fr. _ 
Solf i iez , ïir.» fr. :/i. — S a i n a h i n c n - \ \ 
l . i lf l fr — Sailnnmines, 1.671 fr. — Saint-
Laurent Itlantfv. ^^ fr 25. _ Raint-Pierre-
** Vuchel. I.N'M fr. 75. — SaiKv la llourse, 

- Verquin, w fr. — V •rmellM, r,FVl 
fr. -.>.".. _ Vimv. I 1M fr. — VTol«m«t I.0W 
fr. S5. — Wavrin, f>« fr. 25. — Wingles , 
1 i?SI fr. 75 

Le M a l de ces sommes , auxqueiiv., doi
vent s'ajouter celles qui seront versVi>s aux 
sections dont le compte n été déFnitivement 
rég'é dans la soirée du 31 décembre, dépas
se 100.000 francs. 

Derniers 
Heu**? 

do son arr 
qués et des de: 

Cet cr 
duque4 
b»en ètr» 
interaationaux. ,. 

Il se livrait, croit-on, A l'exploitation des 
naïTs dans les grands express. La pohee 
cix>it tenir un repris de justice redouiabie, 

onnage , àe l'identité 
^ s oertain, pourrait 
bande de malfaiteurs 

Mraotion poUC1 

ralt-il en ètr» 

u ^ r = n ^ e r ; c . e ; i n , e ^ é n , e « t ^ a m a _ 

t-ndre ou la P»^1 0 ' • f >d , l u H , t e u r , el « 
jn-imemen dans U P « n ^ ̂  l W m e l v t i n 
lu, « «"'e •« c , ^ d u j . v o i r c o n , u g a l . 
eio.inx • ce u ^ , ^ jrcré (]ia ou de 1 amour vio-

" ^ - — M qu'on cherche a décou 
grande œuvre des .ouven.rs de 

trouvé un wir dan 

musieien qu 
• utour de moi un 

r,. M qui m ém»ut. 
nhère d a 

Une septuagénaire tué 
par un tramway 

ARRESTATION OU W A I T M A N 
Un tragique accident survenu dans la ma-

linee de s ï ïnedi . ru*̂  d e . U n n o y . a coûté la 
vie à une honarable septuagénaire Mme 
Gérard Eucher, née Dés iré -Jo^ph Lamar-
que, â g é de 77 ane e l demi, demeurant rue 

^ n c o T ^ ê H n g a m b e , Mme. Eucher avait 
l'habitude de faire o;ie-même les menues 
courses de son ménage. , , „ , - « A* 

ainsi que samedi, vers 10 heures to 
malui . la vénérable septuagéna.re s e ren-
drt chez M. Roose, boucher, rue de Lannoy, 
î % À.?a«tot"aervïe. elle s e dirigea vers a o n 

donucie et traversa la c h a u s s e . 
\ ce moment un car C numéro 3»*. puote 

nar to w a Ï Ï n a n Louis Dercruysse, oenieu 
rant à Wattrriui , et qui - « i l quitté la place 
d e ^ a Gare, à 9 heures 55, arriva», à une 
aTlure modérée, entre les rues Thiera et du 
T lËfiU apercevant la vieille dame, l e w a t t -
man actkmna-t-il son timbre ? Ce point n e s t 
» ï ï e n w r î a l a b l i d les témoignages recuetl-
K Y c e é u i r t sont contradictoires. Toujours 
wt-U o i e Mine Eucher fut vwtaciuiient 
tan.Donnée par le car, renversée et traînée 
i ï ï iTri toiiiwe'ir de plusieurs mètres 

Uè" que te tramway eul stoppé, les voya-
«^urs e t l e s quelq'»es personnes qui avaient 
îïïrumoins de l'acciàVnt, se p r é c i p ^ r e n t 
m o r d a n g e r la vicUme. tl fallut p o u r . y 
P r i v e r soulever le lourd véhicule et ensuite 
le faire reculer. 
" Sur le pavé rougi de sang, la septuagénai

re gisait s a n s mouvement. Elle était morte. 
TRAGIQUE COÏNCIDENCE 

Le hasard a arfois d étranger et trou
blantes manifestations. Une religieuse de 
"hôpital de la Fraternité se trouvait sur le 
car tamponneur. Elle deac.-n.lit aussitôt 
aores l'accident et entra chex M. Eucher 
dans le but de téléphoner A l'hôpital pour 

n.nner la "iture d'ambulance. Saris 
Imiter, la religieuse enlrait précisé-

înenl chez la innlheureu«e vi. tinie. 
-s trtt identifiée lut transpor-

M le -l.-'leur Dupa, mandé 

•nslater le dé 
eés Mme Rucher 'ivnil I.- crAne fra furé. la 
jamh» drf.it'p'prA ''ie soefionnée au dessus 
du gemm et une affreuse déchirure au cote 

pour Inso^imisston, a fait k l a police j in
téressante» déc larat ions . 

Il a r a c o n t é "ue, a'étnnt rendu & Lens 
le 10 décembre , pour s 'embaucher A le 'osse 
numéro S aies .a ines de Courrières. il v i i t 
rencontré u n n o m m é Havez. lequel l 'avait 
condui t chei- Désiré Cappaert , d i t «Lélé», 
caharet i er n i e des Jardina, à Lens. 

Havez, a p r è s avoir lié c o n n a i s s a n c e el 
appris q u e f tayar t venai t d 0 puraer une 
cundaxnnatioi» à ck iq a n s de rtchisiqa ponr 
vol qoal i f iû , lut ava i t proptwA « tYfi"*»!^ 
cou*» A taire ». 

U s 'ag i t sa i t de part ic iper en compng-v. ' 
de Léon D u b o i s e t da Jean Marchand , dit 
« Jean l e Déser teur » a u cambrio lage d'une 
bijouterie. » 

U eat intéressant de taire reeanrUr q u e 
ces déc larat ions ont été faites à la pol'cc 
le 14 Aéccmbre, et q u e ta bijouterie lon-
chart a été camttrtoiée d a n s la nui t l u i'û 
au 27. 

Jean Marchand aura donc beaucoup de 
peine à se disculper . Dans la soirée d'hier 
il a été condui t à la "emlarmerie et sera 
transféré à Lille aujourd'hui d imanche . 

Ajoutons q u e son t rreetation a été op*-
rée en vertu d'un m a n d a t d'arrêt émanant 
du Parrruet do Béthune . 

A C^OIX 

Arrestation d'un banquier 
En vertu d'un m a n d a t d'amener. M. h 

Commissa ire de police a mis hier en et û 
d'arrestation, au m o m e n t où 11 passa i t Sur 
l i grand'place de Croix, dans une magn i 
fique auto lui appartenant , le n o m m é Alb -r-, 
de P . . . 38 ans , banquier , domici l ié à - .rôt i 

C'est à la suite de plaintes >oux abus 
de conf iance sjue cette arrestat ion a u r u t 
été opérée. 

I.e banquier a été dirigé aussitôt vvrs 
Lille où il a été mi s a ta diapoetUon <lu 
juge d'instruction-

A Fretin 

Due Bïiléiine liitoire iWMî 

étiez Céline Wantiex qui. ma'ade depuis 
ijnelque temps, était couchée dans Une pièce 
voisine de la cu-sine. 

Mine Hou' iaux resta dans la cuis m e et, 
de la, dit A Céline Want lez : « Tu e s encore 
malade ? Tu ne me fais pas la robe de m a 
fillette ? C'est ennuyeux, elle n'a rien A ae 
mettre ». 

La fepiroe W a n U o répondit : • Attends, 

— « J e in en vois, cortrhina W f e m m e HoCr-
s iaox , car jo so ie malade m-. i-méme m. 

Au mAme inséant, Céline W a n t i e s enten
dit le bruit d* la chule d'un oorpa. Elle ap
pela e n vain : Mme Housiaux ne répondit 
point. 

La femme W a n t i e i se leva alors et. péni
blement vint dans la cuisine. Elle aperçut 
ajors. affalée sur le seuil de la porte, la face 
•Tontre terre, la femme Housiaux qui ne don
nait plus s igne de vie. 

Elle e s s a y a rio la relever mai s en raison 
de son état de faiblesse, elle tomba alors sur 
le cadavre et ce fut une vois ine qui vint la 
ramasser. 

Le docteur Thomas, d'Hamea, fut appelé. 
Après examen du corps de Mme HouManx. 
H crut devoir refuser le permis d'inhumer.. . 
on sait le reste. 

UNE ENQUETE DIFFICILE 
Comme nous l 'avons dit, on ignore encore 

dans quelles condit o n s la malheureuse fem
me a subi les pratiquée qui devaient avoir 
des conséquences mortelles. 

Sur ce point, l'enquête qui se poursuit 
avec de grandes difficultés, n'a pu appor
ter aucune indication. 

Il est avéré que c'était ta première fois 
'lue Mme Housiaux venait seuf» chez C i l n e 
VV'anlicx. Qiaque fois qu'elle y était venue 
prtoédernrnent. elle était toujours accompa
gnée d'un parent. 

D'un caractère assez fermé, la victime se 
montrait aswez avare dé confidences : c'»''t 
ainsi que sja mère el le-même déclare avoir 
ignoré son état de grossesse quit, pourtant, 
remonte à s i* mois. 

Le mari, interrogé, déclare que sa fem
me n'avait jamais manifesté aucun ennui 
de sa maternilé prochaine. EUe a déjà deux 
enfants et eemblaH attendre avec joie le 
troisième. 

Parviendra-t-on à percer le mystère de 
cette mort T C'est ee que dira l'avenir. 

Dans l'Armée 
Légion d'honneur 

Paris , 81 ' décembre. — Sont nommés I 
Grantl-Utlicier : Les généraux Gillet, de 
Langle de Cary. 

Cummaudeurt : Les généraux de divi
s ion Pouradier, Dutell. Vivaire, Sar.-ail, 
Ahonnaau, Fuevb, Ta venu, Châtelain. VAT-
rhaye, Joasi. 

INFANTERIE 
Paris , 31 décembre. — Sont promus au 

grade d'ullicicr de la Légion, a honneur : 
MM T a f f n . colonel au 1er d'inlan».-.ne. 
— Do RiM de Foncière , colonel au ! i / e 
d'infanterie. 

Sont nutuméa Chevaliers de la Légion 
d'Honneur- : MM. Beurier, capita ine a u : 'r 
d infanterie. — Ebret et Jourdeuil . api*ai
nes au 8e d'infanterie. — Urun. capi ta ine 
au 33e d'infanterie. — Lallernent et Ves-
que, capi ta ines 4U 43e d infanterie. — Un-
zec, capi ta ine-adjudant malor au Jvie d n 
funterie. — Elict et Orth, capi ta ines ttu 
U0o d'infant.Tle. — Pil let , capik ine M 
127e d'iufaiilerie. — Conmd, cap i ta ine au 
145e d'infanterie. — Fargues , capi ta ine au 
16e batail lon de chasseurs . — WUiooq, > nef 
<-' j musique de Ire c lasse au &> d'iniante^ie. 

CAVALERIE 

S o n t promus au grade d Officier de ta 
Légion d'Honneur : 

MM. Compagnon, chef d'escadron s u î l e 
dragons . — Descavea, lieuUuaaiU-coiuael au 
6e chuaeeurs. 

ARTILLERIE 
Sont n o m m é s Chevaliers da la Légion 

d Honneur : MM. H é r a u l t , cLiatf d'as .a-
dron a u 41e d'artillerie. — Lambert, rfl i
cier d'administrat ion de i re c lasse au parc 
d'artillerie de la place de Lille, — Dubuc, 
cap i ta ine du g é n i e a Arras-

. Médailles Militaires 
Parts . 3 décembre. — S o n t décoras de l a 

Médaille militaire • MM. DuliouMay a d i u -
dant a u 73e d infanterie. — Pctttdi IHr, 
servent au 84» d'infanterie. —i Mar^aux, 
caporal U i l l e a r a u 81e d'Infanterie. 
Bartbéleroy, adjudant au 127e dlnfan' .* 
rie. — Lefabvre, che l armor ier e u l*5e d In 
fanterie. 

Sont décorés de la Utdaillr mililair,-
dans la l r » légion de gendarmerie : Vir 
Provot. Dupret, Houries , CrocbeUe, maré
c h a u x des log is . — Debeugny, Caux, *>ilg*-
diers. — B a U s Lecocq, gendarmes . 

Le colonel Comte, du 1er d infanterie , est 
affecté au 24e d'infanterie. 

Les troubles 
Mexicains 

UN TRAIN DYNAMITE : 

47 SOLDATS T U E S 
New York, 31 docen. lre . — Une J a p é j i« 

non conf irmée d'El-Pawi annonce «ne '. •> 
généraux fédéraux Merca.lo et Castro —« 
enlevé aux généraux U r a / c o et S a l a z a r le 
comiiMiiidenia<it d'Ovinaaar e t l ia e u t » » * 
fusilier. 

Le combat a repris devant la ville. 
New-Vork, 31 décembre. — D sj>-è» nv« 

dépêche de V'era-Crut, l es Insurgea ont fait 
sauter a la dynnmlu un train t r a o s p » > 
tant des troupes fédérales-

17 so ldats ont été tués. L'attentat a 99 
lieu à 270 kilomètres environ au sud est dû 
Mexico. 

Yiolent ineffliiie à New-York" 
S E P T MORTS 

New-York. 31 (iécembre. — Un violent 
i écialé aiijourdbul dans u s e ha-

de cinq étages aituée dans 

péri. . 
l'n grand fiomhre oe locatalrea ont é té 

grièvement blessés. 
On signale, en outre a ï s dis pari t iens. 

L K I E D U I 

nnMamm 
Paris 31 décembre. — Le Ministère da la 

Guerre n>us communique la note survantes 
"M. le chef de bataillon Levanier de ré-

tai-maior partiouiier du Ministre de la Guor. 
re, s'est rendu, l'undi 29 décembre, à Grr< 
solles, et a présenté les vn*ux p e r s o o n e a ta 
M N'oulene et o>-ux de 1 armée française, a u 
colonel de Winterfcld, attaché militaire a l . 

pour son prompt réLibiiasemcnt-
M. von Winterfeld, 1res touché «e cetta 

dé"mrae<ie. en a vivement remercié le oorn« 
mandant Lcvatuer. 

M. Levaruer a remis, de la part du mi-
M M-t.-soi, qui donne k l'attaché 

i - arilem.id une hospitalité bouta 
courtoise, les palmes d Offocior d'A«*dé-
m:e et dos souvenirs A Mme et Mlle Massui. 
Un employé roli 10.800 francs 
Paris, 31 décembre. — Ci mal in, A 1 heurs 

.lu déjeuner, après avoir ira-luré la paru 
du l.ureaii du directeur de lu coirpasni» d« 
fabrication de compteurs A eau. boutevaré 
c!c Vaupirard, un inconnu s'en pare Cun< 
enveloppe contenant 'îÛ.OilO francs. 

Les soupçons s'étant port-U tur un nerrr* 
'né Dtilex. employé ee bureau, que la « irec 
leur avait dû renvoyer après uo vol Ht î .nfx 
francs et quoi , avait vu roter autour 4* 
l'usine k l'heure du vol, des inspectnir* d« 
fKJice se pK-senièrent a son dcmarll*, roa 
d» Uiaronne . Dulex éta i t bien rentré vn-i 
•i le heure, mais ressorlit f.iixipiianrij».n)l 
«près avoir montré 4 *"n logeur de» b a s 
bes rie billets de banque 

Dulex a déjà été condamné r 'nr ia tm U i 
pr.ur escroqueries et abus de " 
le rt cherche. 

™ o »^»"i«, aviac loquei, an îauu, 
centra l aux termes daquo] M. f i 
reos*w « % 4man*~md mtèm 

CHEZ LES MINEURS 

IL Y AURAIT UN AN OE CELA, ET L ON 
NE RETROUVE NI L* MERE NI LE 
CADAVRE OE L'INFANT. 
M. le procureur de la République vient d'être 

saisi d'une mystérieuse affaire d'infanticide 
qui se serait passée à Fretio il y a un peu plus 
d'un an. 

Au mois de novembre IQIJ, une jeune fem
me. Eugénie Montois, rencontrait une de ses 
amies, nommée Amélie Duflos, 16 aûs, et lui | L f REMBOURSEMENT AUX «VNDIQUÉS 

Après la Grève 
demanda de l'accompagner. Elle la conduisit 
au lieu dit i la Grenouille •, prit m e b M i e 
et alla ensuite dans les champs. Près d'un 
bosquet, elle enterra le cadavre d'un nouveau-
né. Elle dit alors k son amie : t Ne dis tamais 
ce que tu viens de voir, sinon je te tuerais t » 

Ces faits sont asseï difficiles k contrôler 
Des fouilles faites k l'endroit où l'enfant aurait 
été enterré sont demeurées vaines ; d'autre 
part, Eugénie Montois aujourd'hui mariée s 
auitté le psys et l'on ignore ce qu'elle est de 
venue. 

MOUVEMENT JUDICIAIRE 
Par i s , 31 décembre. — Sont ootnmVs : 

Juge au tribunal de Versail les, sur s a de
mande. M. Warrain, juge à Lille. 

Juge au Tribunal de Lille. M. Husson, 
juge cKlnstruction A 

Parla, 31 décembre. — P a r décret, . on t 
n o m m é s juges suppléants rétribués "î.i 
tribunaux de : Avesnes . M. Descousse iJean-
Henri). avocat ; Dunker-iue, M. W e r q i t n 
(Alexandre), avocat ; Lille, M. Hourg i in 
(Jean-Mathieu-Pierre), docteur e n droit, 
avocat. 

A Caudry 

Important YO' de tissas m gare 
Un vol àulacteux a été commis a la gare 

du Nord de Caudry, dan» la nuit de dimanche 
a lundi _ 

I * chef d équipe Jean Baptiste Fontaine, qui 
avait, la veille au soir, prs* des cadenas sur 
les w*g'>ns d'une rame remisée sur une voie 
de garnse située A trois cents mitres environ 
de la gare s'aperçut, lundi matin, qu'un ca
denas était tau«sé et au« 8 , x «airons se trou
vaient déplombés. ' ^ „ , „ 

Il prévint aussitôt le chef de «tare et dés les 
premières, -onatatatlons on s'aperçut que les 
malfaiteurs avalant vtaitê les cinq premiers 

OU PAS-DE-CALAIS DEPASSE 
loe.ooe F R A N C S 

Les opérations de remboursements de 
1 avoir social a«ix mineurs syndiqués du 
Pas-de-Calais, conformément aux décisions 
du Congrès, a pris fin hier, 31 décembre. 

Voici le détail des s o m m e s versées eux 
différentes sec lions et réparties par leurs 
soins : 

Avion, 2.720 fr. 25. — Atmeqiun. 301 fr £>. 
— Annouilin, 2.16B fr. 25. — Angres, Wfi fr. 
25. — Annay, 252 fr. 75. — Aix Noulette, 
1«0 fr. 50. — Allouagne, 118 fr. £> - Al-
ennes, 20* fr. — Ahlahn Saint-Nazairc, ti3J 

fr. — AuchW, 1.206 Tr. — Beau-mont, « fr. 
— Brebis-Mazingarbe, t67 fr. 25. — Bully, 
183 fr. 75. — Burbure, 3(Q fr: 25. — B«u 
vry, 705 fr. 75. — Bouvignie Boyeffles, 110 
fr. 50. — Barlin, S58 fr. — BilJy-Montigny, 
1.379 fr. 25. - Carvin, 3.636 fr. - Carnin, 
92 fr. 25. — CouroeUes-Iex-Lens, 388 fr. 50. — 
Chocques, 454 fr. 50. — Cuinchv, 147 fr. 75. 
— Camphin, 222 fr. 75. — Courrières, 2 560 
fr. 50. — Camhlain, 258 fr. —Cauchy-à 'a-
Tour, 357 fr. — Drocourt, 842 lr 75. - Dou-

vrin, 1.326 fr. 75. — Dourges, 723 fr. 75. — 
Evin-Melmaison, 272 fr. 25 — Eemiedec-
ques, 13 4fr. 25. — Esteveltes, 170 fr. 25. — 
Festuhert, 223 fr. 5 a — l>ouqu;ères-lez-
Lens, «81 fr. - Kerfay, 144 fr. 75. — Gre-

"ÏÏÏVf&Miï. f . T a ^ " n t évenlré a eonps « a y ^ B B f r 25 - Gjvenchy, I «7t fr. - 0 1 
de couteaux des sacs bon-lés par des courroies ! venehy. 837 fr — H a m e s , 2.5118 fr. — «J" de couteaux des sacs bon-lés par . . . . 
et aviient enlevé le contenu d'un poids total zebnuielt. 210 fr. 75. — Houdnin 23'< fr. * • 
de 117 Mlns et eompos* ô> L-tir* ballots de _ Haisnes, 4.662 fr. 25. — Hén n Liesard, 
««su . apnr'tés .M» . peau de «oje . e t . rnar- 4 8 f i > , r _ Hersin-Coupigny. 3.252 fr -nntv i te at de trol 
M w ln.in«tre, 
mille francs. 

d -unsCiau"; «lauTd'e eTmî t ^ « . « 3 2 J £ ^ " - ï ^ ^ . " « 1 ^ ^ 
| — Liévin, 9.089 fr. — Lena (fosse numéro 8), 

CONS-IL OE CABINET 
Paris, i f 3écerabre. — Les ministres et 

sous-secré-aires d'Etat se sont réunis ce soir 
à six heures et demie au ministère des A/fai-
res,étrangères, sous la présidence de M. Gas
ton Doumergue 

M. René Renoult, ministre de l'Intérieur, a 
donné connaissance a ses collègues du mou
vement administratif qui a pour point de dé
part les vacances qui se sont produites dans 
les départements du Gard et de U Haute-
Vienne . 

Le Conseil a ensuite procédé à l'expédition 
des affaires courantes. 

L E * VŒUX OU NOUVEL AN 
DU PARTI RADICAL 

Paris, i t décembre. — M. Gaston Doumer
gue. président du Conseil, a reçu ce soir à 
l'issue du conseil de cabin-t M. Michel, séna
teur des Basses-Alpes, président du Comité 
exécutii du Parti ridical et radical-socialiste, 
accompagné du bureau du Comité, qui venait 
lui offrir »os vœux à l'occasion de la nouvelle 
année. 

IF BWOmER PUT HtRBT^ 4 TORT 
Montpellier, -,i décembre. — Nous avons 

annoncé l'arrestation à Montpellier d un an
cien banquier-remisier parisien, Marie-Josepb 
Botiau. On mande de Montpellier que sut des 
renseignements complém-ntaires reçus de 
Paris le juge d'instruction a fait mettre lex-
banoùier en liberté Le mandat d'arrêt du par-
ouet de la Seine en vertu duquel Marie Joseph 
Botiau avait et* arrêté était en effet caduc de-
pu :i quelques jours quand il fut exécuté à 
Montpellier. Dès qu'il fut avisé de cette arres 
talion, le parquet de la Seine télégraphia que 
l'ex-banauier avait bénélieié d'une ordonnance 
d> non-lieu et qu'il convenait de le mettre s» 
liberté, ce qui fut fah aussitôt. 

Attenta* criminel sur la vo ' . ferr ie 
Saint-Brieuc. Il décembre. _ t.< 

déraillé 
train de 

..e hier soir 
près de la gare de Saint Aga '"m, à environ 
deux kilomètres de Guinftamp. Le postier B-é 
bant a été erievem-nt blessé. Les dégM» ma
tériels «ont considérables. 

1! résulte de l'enquête menée par le parquet 
d • Guingamp que le déraillement a été uiaae 
que par une main criminelle: l'aisruiHe avait 
été sahotée et un calenas était brisé. Au mo
ment où raceld»nr s'est produit, le conducteur 
du train a aperçu un individu qni s'était dis
simulé dans un tassé, s'enfuir à travers 
champs. 

L'ai iatiw P u t l u par ton m e t s 
Paria, 31 décembre. — L'avteiour Lottes 

Paulhan dev.nt, U y a a rructquos anbéea . 
constructeur d'êaropuTtiee. 

L'un de s e s preildjers é lèves lut M. Al
bert Caille, avec lea.ua!. on 19U0, 0 atBna un 
centra l aux terme» daquol M- ù w ^ i é r a ^ . 

cruragé devant le tribunal de gununerce 
Coha-ci eafimA que c'était A L O u U é qui 

avai l rompu le oootral e l le coodartlria «ta 
âu.UU» francs de danunaa-o» halapau arévus 
au contraL 

Sur a,»pel ,1a septième cri&aibqe d e ta cour: 
après pieudouics de Me rnibrucu, Okir U 
Caiilc a de Me Cosie pour M ^ w u J h Z n , a 
uJini io ce jugomcnl rt décida qi»> le I U B -
Uiii était rompu aux torts et a r e s * e l'arr-
cien decorxlnian de ta hauteur. M- i aul-
han a en outre été condamné aux dépens. 

LES C0JLISS£o DO &IN8 
F^ris. m décemhne. — Les jufins Jo la Sa 

ohambre de poi iœ correcttonnefie \r&-q+m 
ccr M. H Jet viennent de pénotr ir dan» l* 
monde de la boxe : devant aux Me Lucien 
Leduc aour M Ualmi, uiouager djua PJX> in» 
Jim Jolinson et GunUieT, Mei de L3)a«vor\u 
et llob»>rt l i ernôkin , oi'Uf SÙi. Gaîorges On 
din et MoroaBe résiacteur et g é r a w de i<FuD*> 
bail », ont parlé » n n g », • combaif >>, • maie 
ches >, ' 

U s'agissait d'un proiet en diffamation. L'a 
écho de M. Oudin semblait dire (pie M. (laJ. 
uni était calui qui avait fait passer a Bru
xelles Jim Johnson flpur Jack Johnson él 
qu'il avait bandé d'une, lamelle d'acier l e s 
poines de (junther lors do son match tcn> 
tre Gaorge* Carpeniitr. 

Le tribunal a condamné le« deux jour
nalistes «purt.ls à 50 francs .l'ant^néa t^fr 
cuil. solidairement è 2UJ francs de doxaàia-
ges-inlérata et à une itasçrUon du jufietsent. 

Mouvement Prélectoral 
Paris, 31 décembre. — Par décraj reoda 

sur la pr<jpxifiition du ministre de l l n t é -
rieur •' 

M. HueVto, préfet dxi Var, es l nocamé pré-
fot du Gard, en remplacement de M. Dupont 
tefl. mis en disponibilité sur sa i l a i a n é i , 

M. Duvernoy, sons-préfet de r^oaéatsa, e s t 
nommé préfet * j Var. 

M. T R U C prélat de te Creusa, «Massa* 
snus-pr''!rt de Valenrirnnes, est n o m m é prê-
W de la Haute-Vieanc. eu i ni lu M i n i itt 
M. MOR AIN, prérédi-mm»nl nommi'aV-fT' 
te r du penoiinel au mmilirc te l'Inté
rieur. . 

M. BIBCHMANN, «ou.«-prd/et «V Bouta, 
ane, ttl nommé prélat &•' la Creusa. 

M. Laoombe. préfet des Fiasses Alpes, eat 
nommé préfet tfe la Coi réze. ea neml^aoe» 
ment de M. Vergé, mis en disponibilité. 

M Fontanes. adminHlrateur dn territoire 
de BeJfort, est nommé préfet des R a s é e » 
Alpes, en remploeemerl de M. Laoomba, 
nommé préfet de la EnrT*te. 

M Ooublet, sous-préfeé de Reaune, axé 
nommé adrt'Hatrnleur du t^rriloirp d-> Béé-
fort, en remplariemont de M Fontaneg. 

M Ohaleil. préfet du Finistère, est notXH 
mé nréfet de la Dordogne. en romplaoematt 
de M. Reauvais. apnelé A d'autres fo^efigrirt 
e( nommi5 préfet honoraire 

M Th'bon. pK'fet de la f î y s e . eet nommé 
préfet du Finiitere, en reraplaoenient 4 P M. 
Chn^il. 

M. Rnm. nréfet de l'Atn, est nommé prè".. 
fel de 'a forse . 

M. Pnvloii . sous-nréf'et de Verdun, aat 
nommé préfet de IMin 

M. Vw"» nréVt de la rorrérp, reenit ta 
eroir rf'O't^ipr. d<. 1» I/trlon d'honneur. 

UN M t C A H I - " H 
I N C O R « r . T | O N N * L L I 

Tool, ir dé^^mbre. — M Arsène Périer, «e 
rréranHen. de l'fVi.nt Ftnre^î n u i , | e ,7 œ . 
tohre dernier, bré'ant les «'sm->ux, teta *oa 
convoi sur un train de marchandises «n gare 
d? Toul. a é>é condamné nar le tribunal cor. 
rectionnef « 199 francs d'amende 
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